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Lettre n° 5 

 Edito 
Dans la « charte de la diaconie 

dans la mission » que notre évêque a 

donnée au diocèse le dimanche 16 

novembre à l’occasion du forum 

« Diaconie, - Nouvelle évangélisa-

tion », nous pouvons lire : « l’appel du 

Pape François a dessiné les contours 

d’une ‘Eglise pauvre pour les pauvres’ 

invite le diocèse à approfondir son 

engagement diaconal ». Cette invita-

tion rejoint tout particulièrement la 

Pastorale de la Santé expression de 

cette dimension diaconale de l’Eglise. 

Nous devons nous renouveler dans 

notre engagement afin d’y « exprimer 

la joie de l’Evangile ». Cet engage-

ment diaconal « impose trois attitudes 

liées entre elles :  Nous agissons au 

nom du Christ, lui qui est venu procla-

mer la Bonne Nouvelle aux pauvres. 

C’est Lui qui, dans son Eglise, nous 

mandate et nous envoie dans cette 

« sortie vers les périphéries existentiel-

les de notre société » (Pape François)  

Nous nous laissons évangéliser par 

les pauvres qui, par leurs propres 

souffrances, annoncent le Christ souf-

frant et nous permettent d’orienter 

notre cheminement ecclésial vers Lui 

(« Je désire une Eglise pauvre pour les 

pauvres. Ils ont beaucoup à nous en-

seigner » - Evangelii Gaudium 

n° 198)  

Nous portons le Christ aux autres et 

aux pauvres en particulier dans un 

souci de charité et de justice. Ils ont le 

droit de connaître le Christ vivant, 

venu rejoindre et sauver tout homme et 

tout l’homme. Nous portons ce témoi-

gnage de foi dans un esprit de dialo-

gue et dans le respect de la liberté de 

chacun. » 

Je vous invite à vous rendre sur le 

site du diocèse pour avoir l’intégralité 

du texte de la charte 

Père Philippe le Pivain 

(Ecoute, Lecture, Information, Humilité, Union) 

Gros plan sur les  

Fraternités Saint Luc 

VOUS AVEZ DIT « FRATERNITE 

SAINT LUC » ? 

 

Un peu d’histoire 
Les fraternités saint Luc s’inscrivent dans 

une tradition diocésaine : au temps où le père 

Louis Porte était DDPS (délégué diocésain à 

la pastorale de la santé), des personnes enga-

gées dans le domaine de la santé se réunis-

saient régulièrement en petites équipes afin de 

mieux vivre  leur foi au cœur de  leur engage-

ment professionnel.  

A la fin de l’année 2011, le DDPS a été 

interpelé pour élaborer une proposition allant 

à la rencontre des professionnels de santé : un 

besoin d’un temps régulier de ressourcement, 

de visibilité, de communion et de parole se 

manifestait ainsi. Il est à noter que la demande 

émanait d’une infirmière et d’un médecin ce 

qui donne une indication d’ouverture pour la 

suite. 

De son côté, l’aumônier de sainte Anne 

avait rencontré la même demande dans l’exer-

cice de sa mission ; un essai de réponse avait 

été apporté sans pouvoir l’inscrire dans la 

durée. L’attente restait présente avec le même 

souci d’une proposition qui soit ouverte à 

l’ensemble des professions investies d’une 

manière ou d’une autre dans le monde médi-

cal. 

Une petite équipe de réflexion s’est consti-

tuée et c’est ainsi que trois besoins ont été 

identifiés : 

- Un besoin de sens à l’heure où le soin est 

pris dans l’exigence économique et le déve-

loppement de la technologie médicale. 

- Un besoin de communion dans un monde 

traditionnellement marqué par le cloisonne-

ment professionnel. 

- Un besoin de partage dans un monde où la 

laïcité réduit la foi au domaine privé. 

Les fraternités saint Luc sont ainsi nées 

pour créer un espace de réponse à cette triple 

attente. 

Quel esprit ? 
- Les fraternités sont appe-

lées à être des cellules d’Egli-

se ce qui implique un certain 

nombre d’orientations. L’Egli-

se est une communion : les 

fraternités doivent l’être aussi. 

Le nom de « fraternité » en-

tend - par-delà le souci de la 

convivialité et la simplicité de 

relation que cela signifie – dire 

ce souci d’incarner cette réali-

té de la communion. Celle-ci 

est toujours don car s’enraci-

nant dans la communion trini-

taire tout en s’incarnant dans 

la réalité humaine d’une cer-

taine manière de vivre ensem-

ble. Elle devient sacrement de 

la présence du Christ qui, avec 

le Père, envoie son Esprit aux 

membres en qui elle se réalise.  

Dans cet esprit, le temps de 

partage autour de la Parole de 

Dieu qui ouvre chacune des 

rencontres est fondamental. 

Cela donne aussi la tonalité du 

temps de partage autour du 

thème choisi par la fraternité. 

 

CLOTURE DES INSCRIPTIONS POUR LE 

PELERINAGE NOTRE DAME DU LAUS  

LES 14 ET 15 MARS 2015 

LE 20 DECEMBRE 2014 ! 

ATTENTION !  

mailto:pastorale.sante@diocese-frejus-toulon.com


Agenda 
 

  FORMATIONS :  

Thème : Spirituel et religieux : 

Quelle distinction ? Quelles 

articulations ? 

Intervenant : Père Philippe Le 

Pivain,  

- Samedi 17 janvier de 9h à 

12h au Domaine de La Castille 

- Samedi 7 février de 9h à 12h 

à Fréjus (Eglise Sacré Cœur, 

188 rue du Château Gallieni) 

 

PELERINAGE N D du  LAUS 

du samedi 14  

au dimanche 15 mars 2105 

Attention clôture des Inscrip-

tion  le : 20 décembre 2014.  

Bulletin et règlement à ren-

voyer à : 
Pastorale de la Santé, 4 rue Pierre 

Sémard, 83000 TOULON. 

 

 

A NOTER DÉJÀ : 

- Dimanche 8 février 2015 : 

journée de la santé, 

- Pèlerinage sur les pas de St 

Paul en Grèce. Le programme 

et la feuille d’inscription vous 

seront très prochainement avec 

les dates. 

 

 

Fraternités St Luc (Suite) 
 

- C’est dans ce souci de communion que les fraternités sont résolument composées de 

membres issus des différentes composantes – professionnels ou bénévoles – du monde 

de la santé. Outre qu’ainsi elles jouent le service de la communion, cela permet un parta-

ge d’expériences différentes sur un même sujet. 

- Cette communion ne fait pas de chaque fraternité une entité à part mais l’inscrit 

dans un tissu ecclésial ; c’est un appel à vivre, dans le même Esprit, du lien entre les dif-

férentes fraternités à l’intérieur de la pastorale de la santé. C’est aussi par elle que chaque 

fraternité vit le lien avec l’église locale placée sous la vigilance de l’Evêque. Ainsi sont 

vécues les deux dimensions – horizontale et verticale – de toute communion ecclésiale ; 

l’une et l’autre s’appellent mutuellement. 

- Le patronage de l’évangéliste Luc est invoqué : sa profession de médecin en a fait le 

patron naturel des médecins ainsi que des services de santé. L’Evangile de Luc, par la 

façon dont il met en relief l’humanité du Christ, sera un précieux guide pour un ressour-

cement spirituel des membres des fraternités dont le métier ou le bénévolat se situe au 

cœur de l’humain. 

 

PELERINAGE A  

NOTRE DAME DU LAUS  

LES 14 ET 15 MARS 2015 
 

 

Le sanctuaire N D du Laus est un haut 

lieu spirituel situé dans les Alpes du 

Sud près de Gap. 
 

En 1664, la Vierge Marie apparaît à une 

jeune fille Benoîte Rencurel et l'invite à 

prier pour la conversion des pécheurs. 
 

Venir au Laus, c'est vivre une démarche de réconciliation, de guérison intérieure, c'est 

accueillir les grâces que Marie veut nous donner. 
 

Profitons de ce jubilé des 350 ans de N D du Laus pour fortifier notre foi et vivre un 

temps de pèlerinage avec la pastorale de la santé de notre diocèse. 
 

Sur notre prochaine lettre nous continuerons notre découverte de Benoîte. 
 

Nicole Descamps 

La fraternité 
 

Chaque fraternité est composée d’une dizaine de mem-

bres, dont on a souligné la nécessaire diversité. Elle se ré-

unit deux heures tous les deux mois. En amont de la ren-

contre, un des membres envoie aux autres les références 

d’un passage de la Parole de Dieu en lien avec le thème qui 

a été retenu pour le partage ; un texte (court) est aussi en-

voyé pour soutenir le temps de partage sur ce thème : il ne 

se veut pas de type doctrinal ou intellectuel mais favorisant 

un partage d’expérience. C’est ainsi qu’est proposé un véri-

table temps de relecture de nos pratiques à la lumière de la 

Parole de Dieu dans un esprit de communion. 

Ces deux textes donnent les deux temps de nos rencontres : 

temps autour de la Parole suivi, dans la suite naturelle, du temps de partage autour du texte. Il s’agit d’un moment d’écoute 

bienveillante, sans jugement et en toute confidentialité. Le prêtre apporte un éclairage spirituel sur  le thème ainsi que sur les 

situations vécues au quotidien. 

 

Comment nous rejoindre ? 
 

Actuellement, il y a 3 fraternités à Toulon, 1 à Sanary, 1 à Hyères, 2 à Draguignan, 1 à Brignoles, 1 à Fréjus et 1 à saint Ra-

phaël…en attendant que d’autres naissent ! 

Qui contacter ? 

- Père Philippe Le Pivain (responsable de la Pastorale de la santé) : 06 06 62 11 66 

- Christine de Boisgelin (aumônier HIA Sainte-Anne) : 06 22 91 65 39 

- Isabelle Palayer (médecin) : 06 08 07 96 69 

pastorale.sante@diocese-frejus-toulon.com 



 

La vie de la Pastorale de la Santé 
 

Journée de rentrée le 27 septembre dernier 

 

C’est par une magnifique journée ensoleillée que la pastorale 

de la santé s’est retrouvée à la Castille pour sa rentrée et l’envoi 

en mission de tous ceux qui accompagnent les personnes fragi-

lisées par la maladie, l’âge ou le handicap. Aumôniers, bénévo-

les d’aumôneries hospitalières et des services évangéliques des 

malades, soignants, membres des fraternités Saint Luc du dio-

cèse sont venus,  pique-nique sous le bras, pour un temps d’en-

seignement et de partage afin qu’ensemble, ils se nourrissent et 

se soutiennent. Pour commencer cette nouvelle année de mis-

sion dans laquelle ils se sont engagés, père Philippe Le Pivain a 

proposé un thème essentiel pour chacun : « Se situer dans l’ac-

compagnement des malades ». 

Si certains ont acquis une bonne formation en raison de leurs 

nombreuses années de service, d’autres ont rejoint la mission  

au cœur de la pastorale de la santé depuis peu. Le thème aurait pu sembler redondant à première vue, mais la Parole de Dieu 

est intemporelle, toujours dans notre présent et éternellement vivifiante. C’est donc en s’appuyant sur la Visitation, l’Annon-

ciation et la Genèse que père Philippe nous a invité à réfléchir sur l’accompagnement des malades. Qu’est ce l’accompagne-

ment ? Comment me situer ? Qu’est-ce que la Fécondité ? 

La soixantaine de participants, en se répartissant en 4 groupes, a échangé et s’est questionné de façon très libre. L’expérience 

des uns, les interrogations des autres ont ouvert des voies insoupçonnées dans la réflexion. Parfois, de beaux témoignages ont 

permis de comprendre que la bonne situation dans l’accompagnement passait d’abord par la nécessité de rejoindre l’autre et 

de se laisser rejoindre. 

Les échanges se sont poursuivis durant l’apéritif et le 

déjeuner. Le buffet très varié, le vin et la joie de cha-

cun ont embelli cette journée automnale. 

La suite de l’enseignement sur l’AD – CUM – PA-

NEM (l’accompagnement) nous a offert un nouvel 

éclairage sur notre présence à l’autre : « Ne pas tant 

chercher à faire, qu’à être ». 

L’ultime communion de cette journée fut l’Eucharis-

tie et notre envoi en mission. 

S’engager dans l’accompagnement avec le Christ, 

être présence d’Eglise dans les hôpitaux, chez les 

personnes isolées, dans les maisons de retraite, et se 

soutenir les uns les autres dans la pastorale de la san-

té, voilà l’impulsion qui a été donnée à chacun, im-

pulsion empreinte de zèle et de joie !   

France Dubois 

Fraternités St Luc (Suite) 
 

Témoignage à Draguignan  
 

 

Lancées par le DPPS le Père Le Pivain, en relation avec la 

Pastorale de la santé, nos rencontres ont débuté en 2013.Nous 

avons souhaité élargir ces rencontres à un maximum d'interve-

nants impliqués autour du soin: médecins hospitaliers et libé-

raux, infirmières, aides-soignantes, visiteurs de malades de 

l'aumônerie et JALMAV, personnel administratif, kinés, den-

tistes. Les animateurs, un prêtre, un médecin, l'aumônier de 

l'hôpital, préparent à l'avance chaque réunion, choix des thème 

et texte d'évangile, envoi par mail de la proposition aux parti-

cipants .Après 6 rencontres, nous retenons des points forts: la 

présence et l'expertise de l'accompagnant spirituel sont essen-

tielles à la qualité de la réunion. Le choix du texte d'évangile, 

en lien avec le thème retenu, est déterminant pour la réflexion 

et le partage. Chaque témoignage, quelque soit l'intervenant, 

est riche pour le groupe, il y a une qualité d'échange et d'écou-

te. Ainsi chacun, à son niveau peut trouver matière à réflexion 

quant à sa pratique et ses questionnements. Expérience enri-

chissante, à poursuivre en élargissant public et thèmes de ré-

flexion. 

Jean-François Camillieri 

 

Témoignage à Fréjus 

 
L’expérience de la fraternité saint Luc est toute nouvelle pour 

moi. Une équipe se créant sur Fréjus, j’allais à la première 

réunion avec beaucoup de curiosité et l’envie d’en savoir 

davantage sur cette pastorale de la santé dont j’ignorai tout. 

Au fil des rencontres et des témoignages partagés, j’ai senti 

une nouvelle force en moi, le sentiment de ne plus être isolée. 

Infirmière depuis une trentaine d’années, j’ai intégré depuis 

un an le service d’oncologie où je m’occupe de l’accompa-

gnement de patients à qui l’on vient de diagnostiquer un can-

cer. 

Ce fut un choix personnel. Se retrouver face à la souffrance 

de ces femmes et de ces hommes qui voient brutalement leur 

vie basculer, serait intolérable si Dieu n’était pas au cœur de 

ma vie, m’aidant à trouver les mots qui réconfortent, qui 

consolent. 

Au sein de cette fraternité j’ai pu trouver un temps de res-

sourcement, de partage, d’union et de communion des âmes 

et des cœurs. 

Puisse Dieu nous donner à voir son visage dans tous nos frè-

res qui souffrent. 

Martine Ortéga 



Actualités 
 
 
 
 
 
 
 

 

 

 

Le forum de la pastorale de la santé et de la prison s’est déroulé à la paroisse St Thérèse du pont de Suve. Après 

un apéritif accueillant une cinquantaine de participants, nous nous sommes répartis autour de la table préparée par 

une bonne équipe de paroissiens. Tout en se régalant d’un délicieux pistou, nous avons pu échanger librement sur 

nos missions.  

En début d’après midi, nous avons pris le temps de présenter chacun des services, répondant aussi aux questions 

posées. Nous remercions particulièrement la dizaine de bénévoles de l’hôpital de Ste Musse qui était présente. 

Puis un dernier temps de partage en petit groupe autour du thème « j’étais malade et vous m’avez visité , j’étais 

en prison et vous êtes venus à moi (Mathieu 25)» a conclu notre bel après - midi. 

Un point commun entre ces deux pastorales est que le malade dans sa chambre d’hôpital tout comme le prison-

nier dans sa cellule passent leur temps à attendre. Finalement, nous nous rendons compte que la visite de l’aumône-

rie est très souvent bien accueillie et vécue comme une Visitation de la part du Seigneur. 

Chacun de nous a été encouragé dans sa mission et cette rencontre des deux aumôneries permet de mieux se 

connaitre, ce qui est très bénéfique. 

Nous remercions tous ceux qui ont permis ces rencontres et qui ont participé à l’organisation au sein de la parois-

se St Thérèse. 

Aumônier, Béatrice Thoral 

 

Diaconia et Nouvelle évangélisation 

Les 14, 15 et 16 novembre 2014 
 

Carrefour de Ste Musse 
 

"J’étais malade, et vous m’avez visité ;  
J’étais en prison, et vous êtes venus à moi."  

(Mt, 25).   

 

  Note de lecture 

Auteur :  

Véronique Dufief est Maître de Conférences en littérature française, ancienne élève de 

l’École Normale Supérieure de Fontenay/ Saint-Cloud. Elle est l’auteur aux éditions 

de l’Échelle de Jacob de Visages de Femmes dans la Bible et dirige la collection Visa-

ges chez ce même éditeur. 

 

La souffrance désarmée 

Guérir, ce n'est pas ne plus être malade, c'est être dans la Vie, être vivant jusqu'à l'in-

candescence de la fragilité ». À partir de l'expérience d'une maladie psychique, la bi-

polarité, l'auteur propose une réflexion concrète, au fil de son carnet de bord, sur le 

chemin intérieur que permet de faire l'épreuve décapante, mais aussi régénératrice, de 

la souffrance. Une joie libératrice communicative ressort de ce témoignage qui mani-

feste, avec une force qui transperce les mots, la réalité d'une Présence vivifiante. 


